
Lettre N° 78 Mars  ~  Avril 2024 

CONSISTOIRE LUTHERIEN STRASBOURG-CENTRE 

Au seuil de ce temps de la passion qu’on appelle aussi 
le Carême évoquant les 40 jours de Jésus au désert, j’ai-
merais parler d’Espérance, parce que c’est ce que je 
vois et que je vis dans la reconnaissance pour tout ce 
qui se vit dans les paroisses de l’inspection, les lieux 
d’église, le monde de tous les jours, magnifique et dra-
matique, mais qui ne laisse pas de nous convoquer au 
meilleur de nous-mêmes. 
J’ai appris : l'espérance est à dis-
tinguer de l'espoir. Le philosophe 
Gabriel Marcel distinguait 
« j'espère que » de « j'espère », 
pris absolument, et il repérait une 
différence de tonus entre les 
deux. L'espoir a un objet, alors 
que l'espérance n'en a pas : on 
espère quelque chose, mais on vit 
dans l'espérance. L'espoir est sou-
mis à l'échéance du « ou bien, ou 
bien », l'espérance au contraire se 
maintient dans l'ouverture… 
L'espoir vise un futur escompté, 
l'espérance se vit au présent. L'espoir est une attente 
angoissée ou impatiente de quelque chose qui n'existe 
pas encore, l'espérance est une qualité d'attention à ce 
qui se donne à nous. Contrairement à l'espoir, l'espé-
rance ne s'attend pas à ce que le réel soit conforme à 
son désir, mais elle escompte un accroissement de son 
désir. Au fond, l'espérance ne se définit pas par son 
contenu mais par son mouvement. 
Une prière tirée d’une liturgie de l’EPUDF retient mon 
attention : « J'avais demandé à Dieu le pouvoir pour 
atteindre le succès : il m'a rendu faible afin que j'ap-
prenne humblement à obéir… » Puis débouche sur cette 
finale : « J'avais demandé des choses qui puissent ré-
jouir ma vie : il m'a donné la vie afin que je puisse me 
réjouir de toutes choses. Je n'ai rien eu de ce que j'avais 

demandé, mais j'ai reçu tout ce que j'avais espéré. » Fi-
nale étonnante ! C'est reconnaître que ce qu'on a reçu 
dépasse et déborde nos attentes. C'est reconnaître qu'on 
ne connaît pas son espérance, pas plus qu'on ne connaît 
son désir. Car notre capacité à désirer et à espérer dé-
passe tout ce qu'on peut imaginer, et n'est connu et 
comblé que par Dieu. 

Oui l'espérance ne donne pas de 
solutions, mais elle ouvre des 
passages. Dans la Bible, les amis 
de Job veulent trouver des solu-
tions et des explications aux mal-
heurs qui le frappent ; mais Job, 
lui, est en quête d'un passage. 
L'espérance ne résout pas les pro-
blèmes, mais elle découvre un 
chemin là où l'on croyait ne pas 
pouvoir s'aventurer. La Bible est 
le livre des passages (celui de la 
mer Rouge, le passage pascal de 
Jésus, etc.), le livre de l'espé-
rance ! 

 
Où est la source intarissable de l’Espérance ? 
L'espérance n'est pas au bout d'une argumentation, d'un 
raisonnement. Les « raisons d'espérer » ne suffisent pas 
pour vivre dans l'espérance. Et, inversement, bien des 
gens vivent dans l'espérance alors que les raisons d'es-
pérer semblent leur faire complètement défaut ! Au 
fond, la source de l'espérance n'est pas un calcul de pro-
babilités. Sinon, il vaudrait mieux dire « escompter », 
ou « supputer », plutôt qu'« espérer ». 
L'espérance n'est pas le fruit d'un raisonnement, elle ne 
naît pas de la considération des colonnes du « pour » et 
du « contre ». Sa source est plus intérieure, plus exis-
tentielle. C'est dire aussi la difficulté d'en rendre compte 
avec des arguments.  
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Car l'espérance, comme la foi, touche toutes les dimensions de la personne : intelligence, volonté, mémoire, 
imagination, liberté, sensibilité, affectivité, jusqu'à ce centre mystérieux de l'être où l'on est seul avec Dieu. Les 
mots, à eux seuls, ne suffisent pas pour en rendre compte. C'est une attitude, une manière d'être, qui va pouvoir 
en témoigner. D'où l'importance de témoins qui donnent à d'autres le goût des passages, le goût de faire le pre-
mier pas dans la mer… 
L'espérance est en fait l'ouverture de l'avenir – à ne pas entendre comme « des lendemains qui chantent », ni 
comme un avenir éloigné. L'espérance ouvre notre présent à sa dimension d'avenir, de possible. Là où l'on croit 
que la porte est définitivement fermée, que la mort a eu le dernier mot, que la pierre du tombeau bouche l'hori-
zon… l'espérance ouvre l'avenir. Pour la foi chrétienne, elle est toujours en lien avec la résurrection du Christ. 
De nouveaux possibles s'ouvrent alors : Marie de Magdala, venue au tombeau, se retourne en entendant la voix 
du Bien-Aimé qu'elle croyait mort (Jn 20,11-18). Les disciples d'Emmaüs, qui s'en allaient tristes et déçus car les 
chefs avaient fait mourir celui en qui ils avaient mis leur confiance, retrouvent un élan nouveau. Leur cœur per-
çoit une nouvelle cohérence entre les Écritures et le destin de Jésus : cela les oriente vers la reconnaissance de 
l'inconnu qui chemine avec eux et vers les retrouvailles avec les autres disciples qu'ils avaient quittés  
(cf. Lc 24,13-35). L'espérance qui s'appuie sur cette ouverture n'est cependant pas une propriété exclusive des 
chrétiens. Mais c'est la foi en la Résurrection qui vient dire l'origine de l'espérance : la promesse de Dieu, réali-
sée dans le Christ, offerte à tous. Promesse que la vie est plus forte que tout ce qui cherche à l'étouffer.  
Belle montée vers Pâques.  
 

Jehan-Claude Hutchen  

 

Élections au Conseil Presbytéral 
 
Ce 4 février, vous étiez 98 à élire les candidats au conseil presbytéral. 
 
Sont élus : Jean-Marie COGNÉE, Nicolas GREIB, Claude HOEFFEL, Michel KOEHL, Hervé RAKOTOARISOA, 
Carolyn ROITSCH, Doris VAN-LARE.  
Le bureau est composé de : Michel Koehl président, Jehan-Claude Hutchen vice-président, Rodrigue Ma-
fouana trésorier, Doris Van-Lare receveuse, Bertrand Mathys secrétaire.  
 
Les membres du Conseil Presbytéral se tiennent à votre service, c’est à eux qu’il convient de s’adresser pour 
toutes les questions relatives à la vie de la paroisse. 

Merci Gilbert ! 

A la faveur de son déménagement, M. Gilbert Brandt, conseiller presbytéral sortant et fidèle membre de l’é-
quipe d’accueil,  a offert un très beau et grand tapis ainsi que deux belles armoires et un fauteuil 
« épiscopal » pour meubler la chapelle des évangélistes qui sert aussi de sacristie et de lieu pour recevoir les 
personnes qui viennent pour les permanences d’accueil des pasteurs. Un grand et chaleureux Merci à lui pour 
ce geste à travers lequel il témoigne de son amour pour saint-Thomas et sa mission. 

Merci au Chapitre ! 

Grâce au chapitre, notre église a été équipée d’un nouvel éclairage en mode « led », ce dernier sera plus 
performant, plus écologique et moins cher ! Merci et Merci aux paroissiens qui nous aideront pour la partie 
qui incombera à la paroisse. En prévision, le nouveau conseil presbytéral se penchera sur la question de la 
mise en place d’un nouvel ambon digne de ce nom, pour l’espace liturgique de notre église. 
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     KAFFEEKRAENZEL   rencontre des séniors   de 14h30  à  17h00  au foyer salle Peter 
 
                                                                                                                                 

              ·  14 mars   SAINT-THOMAS en 1524, Les débuts de la Réforme. Par Georges Mary. 
 
             ·   11 avril    VIDEO SUR LES EVENEMENTS DE LA PAROISSE. Par Jean-Marie Cognée.   

 CONCERTS           
◊  Samedi 23 mars à 18h00    CONCERT MARCHONS VERS LE DIMANCHE. ANANIAS groupe  
                                                    gospel.   Plateau. 

 

◊  Dimanche 24 mars à 17h00  CONCERT STABAT MATER DE DVORAK  pour solistes, chœur et  
                                                    orchestre. Billetterie. 
 

◊  Samedi 20 avril à 18h00    CONCERT MARCHONS VERS LE DIMANCHE. ANANIAS groupe  
                                                   gospel.   Plateau. 

 PARTAGE BIBLIQUE  à 20h00  
       Chez Hélène & Michel Koehl  5 quai Saint Thomas Strasbourg 
 
                 ·  12 mars  Luc 17, 1-10  Serviteurs inutiles. 

 

               ·  09 avril   Luc 17, 11-37  Un signe ! Quels signes ? 

L’évangile de Luc pas à pas.  
 
La lecture suivie de l’évangile de Luc a repris en ce début d’année 2024, avec café ou tisane, un mardi par 
mois à 20h chez Hélène et Michel Koehl.  
 

Chaque rencontre est indépendante de la précédente et chacun peut donc s’y joindre librement selon ses dis-
ponibilités. Les discussions sont toujours animées. 
 

Ainsi, le mardi 23 janvier, les échanges ont été vifs autour de la parabole dite du « gérant habile » (Luc 16,  
1-9) qui, selon la traduction littérale du grec, s’appelle « le gérant d’injustice ». Ce gérant a été dénoncé au-
près du propriétaire du domaine qui le rencontre pour lui annoncer son prochain renvoi. Il faut lire soi-même la 
parabole et avouer sa perplexité devant les félicitations que lui adresse le propriétaire quand il revient : la pa-
rabole a fait son effet ; elle a semé le trouble. Il est temps de s’interroger sur ce dont elle parle, sur la 
condamnation sans jugement, la finitude, le besoin des autres et voici que la cinquième demande du Notre 
Père dans la version de Luc 11,4 prend sens : « remets-nous nos dettes, comme nous les remettons à nos 
débiteurs ». 
 

Le mardi 6 février, une autre parabole sur un thème voisin suscite le débat : celle du « riche et de La-
zare» (Luc 16, 19-31), celle de deux enfants d’Abraham aux destins diamétralement opposés, à la rencontre 
impossible puisqu’un gouffre les sépare. Le riche se rend compte – trop tard – qu’il avait besoin de Lazare. 
 

Les prochaines rencontres sont prévues le 12 mars et le 9 avril :  
L’expression « serviteurs inutiles » conclut Luc 17, 1-10. La traduction est souvent adoucie. On préfère 
« ordinaire » ou « simple » à « inutile ». Mais si c’est « inutile » qui est choisi, au lieu de renoncer au para-
doxe, au lieu de se méfier de la polémique, rien n’empêche de se plonger dans le texte. Bienvenue aux ama-
teurs le mardi 12 mars. 
Le mardi 9 avril, c’est Luc 17, 11-37 qui sera au menu. Ce sera juste après Pâques, le moment idéal pour 
faire nôtre ce passage où un étranger rend témoignage à Jésus et où les savants demandent à connaître le 
signe qui leur permettra d’attester la venue du règne de Dieu. 

Hélène Koehl 



Union des Églises Protestantes d’Alsace et de Lorraine 
Paroisse Saint-Thomas 
11, rue Martin Luther 67000 Strasbourg 
Téléphone : 03 88 32 14 46 
Messagerie : paroisse.saint.thomas@gmail.com  
CCM FR76 1027 8010 8400 0216 6910 164  
Site Internet : www.saint-thomas-strasbourg.fr 
 

Le pasteur et inspecteur écclésiastique :  
Jehan-Claude HUTCHEN, tél: 06 08 32 22 18 
11 rue Martin Luther STRASBOURG 
Messagerie: hutchen.jehanclaude@gmail.com 
 

Assistante de paroisse : Sonia PAGOT 
du lundi au vendredi de 9h00 à 12h00. 

LES CULTES À SAINT-THOMAS 

 

OUVERTURE DE L’EGLISE TOUS LES JOURS DE 10h00 à 17h00 (sf dimanche de 13h30 à 17h00)              
Temps de prière au milieu du jour proposé par les paroisses protestantes du centre ville du lundi au vendredi  

de 12h10 à 12h30  

03-mars     

Oculi 10h30 Culte musical  (avec Ananias groupe gospel) 

10-mars     

Laetare 10h30 Culte avec Sainte Cène  

17-mars     

Judica 10h30 Culte 
24-mars     

Rameaux 10h30 Culte 

25-mars     

entrée en semaine Sainte 18h00 Célébration œcuménique d'Entrée en semaine Sainte 

28-mars     

Jeudi saint 18h00 Culte 

29-mars     

Vendredi saint 10h30 Culte avec Sainte Cène  

31-mars     

Pâques 10h30 Culte avec Sainte Cène  

07-avr     

Quasimodo 10h30 Culte 

14-avr     

Misericordias 10h30 Culte avec Sainte Cène - installation du Conseil Presbytéral 

21-avr     

Jubilate 10h30 Culte 

28-avr     

Cantate 10h30 Culte 


